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Conférence de presse du 21 décembre 2007

Négociations salariales 2008
Bien – mais la bombe à retardement est amorcée!
De nombreux travailleurs et travailleuses auront réellement plus dans leur portemonnaie en 2008. Le syndicat multi-branches Syna tire un bilan modérément positif des accords salariaux de cette année. Dans un contexte économique aussi bon, les augmentations salariales auraient dû être supérieures dans certaines branches et entreprises, surtout si l'on tient compte de la croissance de la productivité qui ne s'est pratiquement pas répercutée sur les salaires. Une bombe à retardement est amorcée!
Arno Kerst, vice-président de Syna
En août, Syna a exigé une augmentation sensible des salaires. Les salaires 2008 doivent augmenter de 3% et doivent être relevés, lors d'une négociation salariale exceptionnelle au milieu de l'année 2008, de Fr. 200.– supplémentaires par mois. Cette revendication est justifiée car, malgré une économie forte, les salaires réels ont stagné ces trois dernières années. Et si l'on prend en considération une période encore plus longue, il devient évident que l'évolution du salaire réel reste à la traîne de la croissance de la productivité réalisée grâce aux travailleurs et travailleuses.
La disparité entre salaires et productivité est une bombe à retardement!
Dès le début des négociations salariales, Syna, deuxième syndicat multi-branches de Suisse, a attiré plus particulièrement l'attention sur le fait qu'entre 1992 et 2004, la productivité du travail a augmenté de 13,8% en Suisse. Dans le même temps, les salaires n'ont réellement augmenté que de 3,2%. Même les grandes banques UBS et CS ont confirmé dans leurs études l'existence d'un besoin de rattrapage. En revendiquant la répercussion partielle de la hausse de la productivité sur les salaires, Syna est parvenu à thématiser cette disparité dans les entreprises et les branches. Néanmoins, les négociations salariales exceptionnelles exigées n'ont pas pu être organisées. 

C'est d'autant plus regrettable que l'augmentation de la productivité n'est pas qu'un chiffre pour les travailleuses et travailleurs, mais une réalité vécue au quotidien: Dans les homes pour personnes âgées ou dans les hôpitaux, un nombre toujours plus grand de patients est réparti entre les membres du personnel soignant. Dans l'industrie chimique, lorsqu'une personne part à la retraite, un ixième programme d'augmentation de l'efficacité prévoit de répartir le travail supplémentaire sur le personnel restant. Les tâches supplémentaires et les projets sont intégrés dans les cahiers des charges existants. Les employeurs augmentent la pression sur les employées et employés en introduisant les "horaires basés sur la confiance". Ici, c'est une bombe à retardement sociale qui est amorcée! Syna n'est pas opposé à son désamorçage.
Augmentations réelles des salaires dans presque toutes les branches
Dans toutes les branches, les salaires effectifs 2008 augmenteront en moyenne de 2 à 3%. Compte tenu du renchérissement annuel de 0.7% prévu en 2007, cela signifie une augmentation du salaire réel de 1.3 à 2.3%. Ainsi, les accords salariaux de cette année dépassent ceux de l'année dernière. Force est également de constater qu'un plus grand nombre d'adaptations générales des salaires allant au-delà du renchérissement, comme le demandait Syna, ont été octroyées. Presque tous les travailleurs et travailleuses soumis aux CCT auront plus d'argent sur leur compte-salaire en 2008.
Après un début difficile, des exigences importantes ont été acceptées 
Comme l'année dernière, les employeurs des branches annexes de la construction sont entrés en négociations avec des offres très basses. Dans le secteur de l'Artisanat plus particulièrement, Syna s'est élevé avec force contre des augmentations individuelles car ces branches et leurs PME disposent rarement d'un système salarial et n'offrent donc aucune garantie de répartition individuelle équitable. Les accords salariaux conclus, dépassant pour la plupart les 2%, sont satisfaisants d'autant plus qu'une grande partie d'entre eux prévoient une adaptation généralisée. Parmi les résultats positifs, il faut souligner l'adaptation générale des salaires de Fr. 120.– dans la Construction en bois et l'accord dans le secteur des Installations électriques qui prévoit, en plus d'une augmentation de 2.5% (dont 1% générale), des améliorations relatives aux vacances et aux indemnités pour les travaux à l'extérieur.
Dans le secteur des Services, Syna se réjouit que les collaboratrices et collaborateurs de la branche hôtelière puissent profiter d'une augmentation des salaires minimaux de 2%, souvent par des augmentations réelles des salaires. Dans le commerce de détail, Coop se distingue avec un accord salarial de 2.5% (dont une augmentation générale de Fr. 100.- par mois pour les salaires jusqu'à Fr. 4'000.–). Ici, ce sont les salaires des femmes qui doivent être plus particulièrement améliorés.
Dans l'Industrie, l'étendue et les types d'augmentations sont plus larges. Néanmoins, la grande majorité des accords dépassent 2% et grimpent à 3% (Holcim), voire 3.5% Electrolux. S'y ajoutent souvent des versements de bonus. Ils vont d'une prime unique de Fr. 500.– (Dätwyler Câbles), à des versements de bonus de Fr. 2'500.– à 3'000.– pour Groupe-E jusqu'à vraisemblablement 10% du salaire annuel comme chez Ineos.
Versements de bonus: Des problèmes subsistent
La problématique des versements de bonus est critiquée par un nombre croissant de travailleuses et travailleurs. Des critères flous resp. non variables, une trop grande proportion par rapport au salaire de base et de trop grandes fluctuations d'une année à l'autre ne suscitent souvent pas la motivation du personnel escomptée par les employeurs, bien au contraire. Syna conserve ici sa position critique. 

Après les négociations, c'est encore les négociations
Des négociations salariales sont encore à venir dans des branches et entreprises importantes (secteur principal de la Construction, Plâtriers et peintres, Ciba, Lonza, etc.). Pour le syndicat interprofessionnel Syna, ses revendications pour l'été restent d'actualité. Car ce sont les travailleuses et travailleurs qui, par leur engagement, font progresser
 l'économie. Si le capital et le management continuent à profiter unilatéralement de l'évolution économique, c'est la paix sociale qui est en jeu dans notre pays, surtout si le partenariat social est encore remis en question par des employeurs irresponsables.
C'est pourquoi Syna exige: de stopper les excès avec les salaires des gestionnaires, des salaires croissants au lieu d'une explosion des cours boursiers. Et: "6 semaines de vacances pour tous" car des vacances supplémentaires pour tous sont la réponse appropriée à la hausse de la productivité. 
Renseignements complémentaires: 
Arno Kerst, chef des secteurs et des branches, 079 598 67 70, arno.kerst@syna.ch 
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� 	Productivité 1999-2006: 	+ 13%	(selon le Crédit Suisse)


Salaires 1999-2006: 	+ 3.7%	(selon le Crédit Suisse)


Salaires des managers 2003-2006:	+ 66%	(selon Travail.Suisse)


	Swissmarket-Index 2003-2006:	+ 88%
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